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Nouvelle année,
Nouveau journal…

Un esprit 
d’ éducation populaire

La trajectoire de l’ALG

janvier

février
18
SAM.

28
SAM.

2012 : l’ALG continue «Amicalement Vôtre» sous une forme nouvelle. Notre objectif reste de mieux 
matérialiser le lien que nous souhaitons tisser avec vous sur ce quartier en plein renouveau. 

Pour cela, nous voulons donner à ce journal une meilleure lisibilité et en enrichir le contenu, en 
ouvrant plus largement la parole aux personnes qui vivent autour de notre Maison de Quartier. En 
effet, pour remplir son rôle d’animation, comme elle le fait depuis de nombreuses années, l’Amicale 
a besoin de fédérer les énergies qui existent sur le territoire de la Glacière-Mondésir-Labatut : les 
animateurs et les adhérents de l’Amicale, en particulier les jeunes, les enseignants et les parents 
d’élèves des écoles Anatole-France (avec lesquelles l’ALG partage une longue histoire )  
les commerçants, les associations et tous les acteurs de la vie de ce quartier...

Dans un souci de meilleure gestion de nos ressources et de l’environnement, le tirage en sera réduit. 
Désormais, en plus des locaux de l’Amicale et de quelques lieux publics, vous trouverez ce journal 
chez les commerçants qui partagent notre désir d’animation du quartier et sur notre site qui pourra 
servir à développer certains articles. 

BIENVENUE aux nouveaux Mérignacais du quartier et BONNE ANNEE à tous.

Jean-Michel Giroire, président

Au risque de nous répéter, il faut 
le dire : l’Amicale Laïque de la 
Glacière est une vieille dame de 
109 ans mais dont le dynamisme 

est celui d’une perpétuelle jeune fille. En effet, 
depuis toujours, elle défend et affiche ses valeurs 
qui s’appuient sur le droit d’association, la laïcité 
de la société et le droit à l’instruction publique. 
Dès le départ, en 1903, l’ALG œuvre pour un 
soutien à la scolarisation des enfants, aide 
les plus démunis du quartier, soutient le 
développement de l’instruction pour tous, dans un 
esprit d’éducation populaire.

Au fil des années, contre vents et marées, l’ALG 
prend de l’ampleur ; ses activités de loisirs, 
culturelles et sportives s’épanouissent en un 
large éventail, mettant en application les valeurs 
de l’association. 

Les professionnels et les élus du conseil 
d’administration veillent à promouvoir un esprit 
de partage, d’ouverture, de pluralisme et de 
neutralité auprès des enfants, des adultes, 
des familles. Ce travail se vit dans un souci 
prédominant : agir au sein de la commune de 
Mérignac en lien constant avec ses élus, les 
autres Maisons de Quartier, Centres Sociaux 
et les partenaires sociaux que sont la CAF, le 
département, les écoles, Jeunesse et Sports, la 
Mission locale...

Le projet éducatif qu’élabore l’ALG a pour objet 
d’améliorer le vivre-ensemble. Il tend à promouvoir 
l’autonomie et la curiosité, la tolérance et la 
solidarité, le respect de l’environnement, une 
conscience citoyenne.

Hélène Hubrecht, vice-présidente

Amicale Laïque d
e la Glacière

Soutien à 
“Tuki Arts”
Journée et soirée de 
solidarité à la Glacière.

Restos  
du cœur
20h00 Spectacle  
au Krakatoa

Le journal de l’
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Pour
en savoir

+

20
VEN.

Galette  
des Rois
16h30 à l’Amicale Laïque 
de la Glacière

31
MAR.

L’AMAP
19h30 Réunion 
préparatoire à l’ALG.

DU 

20
AU 
2

MARS

Vacances 
jeunes
• �Programme 

d’activités
• �Quels mots ?  

quels looks ?
Renseignements à l’ALG.

mars
DU 

21
AU 
1er
AVRIL

“Circulez,  
y’a du théâtre 
à voir...”
plus d’infos sur  
www.mérignac.com

Vous pouvez consulter la suite de l’article sur le site www.algmerignac.fr
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LE REGARD D’ISABELLE

Apprendre une langue, 
une ouverture vers le monde ?
Pour apprendre une langue, on part de la connaissance 
que l’on a de sa langue maternelle. On remarque alors des 
différences ou des similitudes. On découvre également 
une autre façon de penser et de voir le monde.

Jetons donc un regard sur les expressions populaires : en 
français, on dira « il pleut des hallebardes » alors qu’en 
anglais on dira « il pleut des chats et des chiens » (« 
it’s raining cats and dogs »), ou bien « quand les poules 
auront des dents » se dit en anglais « quand les cochons 
voleront » (« when pigs fly »). De même, en anglais on 
place l’adjectif devant le nom alors que c’est le contraire 
en français. La sonorité anglaise est également bien 
différente de celle du français alors que certains mots ont 
la même orthographe.

 Alors on pourrait tout simplement dire : « Ces anglais ils 
ne font vraiment pas comme tout le monde ! ». Mais si 
l’on se place de leur côté, ils peuvent en dire autant de 
nous. Cela me fait penser à une personne qui me racontait 
qu’elle avait fait un voyage au Québec avec une amie et 
qu’alors qu’elles étaient aux toilettes, elles entendirent 
deux personnes discuter et dire (en parlant d’elles) : 
« elles ont vraiment une drôle d’accent ! » (mettez-y 

l’accent québécois bien sûr !). Cela peut nous faire sourire 
mais c’est très révélateur.

Partons donc plutôt de l’idée que chaque pays a sa 
propre langue, elle-même liée sa culture, son histoire, et 
qu’aucune langue n’est supérieure à une autre ou plus 
logique mais que chaque langue a ses particularités.

Etudier une autre langue c’est alors peut-être réaliser qu’il 
existe d’autres façons de penser, et il me semble que la 
reconnaissance et l’acceptation de ces différences nous 
permet d’élargir notre vision du monde et de l’enrichir, et 
par-là même créer des ponts et des liens avec les autres 
peuples et cultures. 

On peut avoir envie d’apprendre une langue pour de 
multiples raisons, souvent pour travailler ou voyager 
et pouvoir se débrouiller dans un pays étranger. Et si la 
découverte d’une langue étrangère nous faisait voyager 
par le simple fait de découvrir qu’il n’y a pas qu’une façon 
de penser ou de voir le monde mais des multitudes, 
ne serait-ce pas déjà « sortir » de chez soi et aller à la 
rencontre de l’autre ? 

Isabelle Cazaux

ISABELLE 
CAZAUX
donne des cours 
d’Anglais depuis plus 
de dix ans. Elle est 
également traductrice 
dans divers domaines 
et plus particulièrement 
dans l’environnement.
Elle est passionnée par 
par bien d’autres choses 
comme la nature et la 
cuisine.Vous pouvez la 
retrouver tous les lundis 
et jeudis soir pour des 
cours de conversations 
en anglais à L’ALG.

CATHERINE 
DUBOIS
Secrétaire médicale, 
la lecture et mes 
animaux occupent 
une place importante 
dans ma vie. En dehors 
de ma contribution à 
l’accompagnement à la 
scolarité, je participe 
depuis deux ans à l’atelier 
d’écriture de l’ALG où 
chacun tricote les mots 
avec bonheur et sans 
complexe dans une 
ambiance décontractée 
et créative.

MON ENGAGEMENT, MON HISTOIRE !

Echange et empathie 
les maîtres mots
Lorsque j’étais petite, plutôt réservée, j’observais les gens 
et pressentais déjà mon goût pour la communication, 
même si à l’époque on ne parlait pas en ces termes, la 
«com » n’étant devenue un incontournable qu’à la fin du 
XXème siècle. Je me disais, quand je serai grande...

J’étais tentée par les métiers d’institutrice, professeur, 
interprète, des métiers de transmission. J’ai finalement 
opté pour le médico-social où la relation humaines est 
omniprésente et je ne pense pas me tromper en pensant 
que l’échange et l’empathie sont les maîtres mots d’une 
vie sociale réussie. C’est donc tout naturellement que j’ai 
intégré l’équipe de l’accompagnement à la scolarité de l’ALG.

Il s’agit d’accompagner les enfants dans l’apprentissage 
de leurs leçons, l’exécution de leurs exercices et en 
contrepartie les bénévoles dont je fais partie reçoivent 
une bouffée d’air vivifiante et parfois même décoiffante. 
Nos petits élèves regorgent de spontanéité et il est 
intéressant d’observer les trésors d’imagination qu’ils 
sont capables de développer pour contourner les 
difficultés ou tenter d’échapper aux contraintes qui 
leur sont imposées. Il faut les comprendre aussi... La 
journée a été longue et dense et s’ils avaient le choix ils 
préféreraient bien entendu se défouler et jouer. Alors, au 
delà de la notion de «devoirs», j’essaie de leur expliquer 
la nécessité de travailler vite et bien et lorsque la tâche 
est menée à bien, le soulagement des enfants n’est 
pas feint. Il y a le « Ouf c’est fini ! »,mais aussi pour 
eux une certaine satisfaction du travail accompli, la 
reconnaissance, les encouragements et la perspective 
de l’activité à venir organisée par les animateurs de 
l’Amicale... et nettement plus ludique.

Alors lorsqu’on parle de bénévolat, on parle souvent de 
don de soi, de son temps... mais je trouve la contrepartie 
hautement enrichissante et l’équilibre largement 
respecté.

Catherine Dubois

Vous pouvez consulter la suite de l’article et des informations complémentaires en vous connectant sur le site www.algmerignac.fr



Le local jeunes va être détruit…

Vous pouvez consulter la suite de l’article et des informations complémentaires en vous connectant sur le site www.algmerignac.fr

Le local jeunes, pour nous, c’est un endroit où l’on se sent bien. 
Une partie de notre jeunesse reste dans ce local. C’est un lieu où 
l’on a pu bricoler, chanter, rigoler, discuter, blaguer !

On y a bu souvent des chocolats chauds et on a aimé s’occuper 
du jardin potager. Nous étions bien responsabilisés.

 « J’ai fêté mon anniversaire autour d’un repas chaleureux, 
c’était super sympa !» Mouna.

« Moi j’ai bien aimé quand on a fait le projet Déco où l’on a 
repeint tout l’intérieur du local et quand on a graffé un motard 
sur un pan de mur » Pierre.

Et si on rêvait... 
Nous aimerions un super local jeunes avec un jaccuzzi et une 
piscine au fond d’un grand jardin. Pour se réchauffer en hiver, 
pourquoi pas un hammam !!! Et pour se détendre on propose un 
sauna !!!

Et enfin, un milieu tropical et tant qu’à faire une plage avec le 
soleil au rendez-vous !!!

Mouna et Pierre

Dans le cadre du Projet Expérimental CAF, nous 
avons eu le privilège de visiter Paris. Nous 
sommes partis avec un groupe de 24 jeunes 
issus de 3 structures : l’Amicale Laïque de la 
Glacière, la MJC CL2V et Arts et Loisirs d’Arlac.

Ces 3 jours à Paris ont été riches en 
découvertes. La bonne humeur était au 
rendez-vous ! Les jeunes ont pris beaucoup 
de plaisir à arpenter les rues de notre capitale 
et se sont émerveillés par la beauté des 
monuments qui font de Paris ce qu’elle est. 
Nous avons pu admirer l’avenue des Champs 
Elysées et l’Hôtel de Ville « By Night », la Place 
Vendôme, le quartier Montmartre et son Sacré 
Cœur, l’Opéra Garnier, la Pyramide du Louvre, 
la Place Concorde, la cathédrale Notre Dame, la 
majestueuse Tour Eiffel…Nous avons également 
eu le privilège d’aller à la Cité des Sciences de la 
Villette où nous avons pu assister à un cinéma 
en 3D à la Géode mais aussi la possibilité de 
s’enrichir tout en s’amusant avec les différentes 
expositions proposées. Des moments forts ont 

été vécus par les jeunes comme la montée de la 
Tour Eiffel jusqu’au 2ème étage avec plus de 700 
marches et la possibilité de chausser les patins 
à glace au premier étage de celle-ci ainsi que la 
soirée au Théâtre le Point Virgule où le rire était 
de la partie ! Le bilan de ce séjour est positif et a 
été très agréable pour tous.

D’autres projets sont en cours, on vous attend 
les mercredis et vendredis à l’ALG.

Aurélie et Alice

Depuis une dizaine d’années, l’Amicale utilisait la « petite 
maison » située au 34 rue du Béarn, comme Local-Jeunes. 
En effet, la Mairie, en accord avec la CUB, avait mis à notre 
disposition ce local et le petit jardin attenant, qui était 
destiné à être détruit dans le cadre du réaménagement du 
quartier. Cette échéance étant arrivée, nous avons dû le 
vider et remettre les clés. Les responsables de l’ALG, à cette 
occasion, prennent encore plus conscience du manque 
de locaux adaptés pour réaliser toutes les activités qu’ils 
souhaiteraient.

Quant aux Jeunes, en attendant la mise à disposition d’une 
nouvelle salle, dans les locaux désaffectés de la rue Georges 
Mandel, ils n’ont plus de local pour se réunir. Ils perdent un 
lieu qui était important pour eux, y compris le jardin dans 
lequel, l’été dernier, ils avaient réalisé un projet dans le cadre 
du développement durable (Sud-Ouest du 23.08.2011). Ils 
s’expriment à ce sujet. 

Nous espérons que les travaux du nouveau local seront 
terminés pour les vacances d’hiver. 

Jean-Michel Giroire

Notre local jeun’s

Panam, panam, panam…
NOTRE séjour à Paris du 19 au 21 décembre 2011 !

L’équipe 
s’agrandit...

Après avoir passé cinq années en 
tant que médiatrice mais aussi 
animatrice d’accompagnement 
à la scolarité au sein de la ville 
de Bègles, j’avais besoin de 
changement, de challenge et 
de découvertes. Me voilà donc 
animatrice pour l’ALG.

L’équipe m’a confié deux types de missions. 
J’ai en charge le développement d’un 
secteur «jeunes adultes» (18-25 ans) et le 
renforcement de l’animation globale, c’est-à-
dire avec tous les publics.

Pour l’instant, j’observe, je m’adapte, je 
prends mes marques, je me questionne (et 
vous questionnerai sûrement énormément !) 

Je me rends compte de l’ampleur et de la 
richesse de l’Amicale et du quartier de la 
Glacière.

Au plaisir de vous rencontrer !

Marie-Julie Subervie

LES JEUNES
ONT LEURS
IDÉES
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Amicale Laïque d
e la Glacière

EN RÉSONANCE AVEC TUKI ARTS

Vous pouvez consulter la suite de l’article et des informations complémentaires en vous connectant sur le site www.algmerignac.fr

Un centre pour les Talibés 
enfants des rues de Dakar
TUKI Arts est une association active et relativement 
jeune (5 ans) qui s’est donnée pour mission de 
promouvoir l’art dans toutes ses formes, de valoriser 
les nouveaux talents et de faire se croiser des artistes 
d’expressions et de sensibilités différentes.

Stages, bals poussière, soirée collecte, festivals, 
ateliers cuisine, arts plastiques, expos photos et 
peinture... Tout est matière à découverte ! Notre 
volonté est de donner à nos projets artistiques et 
culturels une dimension nourrie par la recherche 

artistique en puisant dans les ressources du champ 
social, des populations et de leurs réalités de vie. Notre 
démarche à l’ambition de créer du lien entre nous, 
notre vécu et le travail artistique.

N’oublions pas le but de TUKI Arts à travers l’art, c’est 
d’ouvrir, dans le village de Yene, un Centre pour les 
enfants des rues de Dakar (les Talibés) et leur donner 
le toit, l’éducation et donc les outils nécessaires à leur 
épanouissement pour forger leur avenir. 

En partenariat avec l’ALG, nous organisons une

 journée / soirée collecte, le 18 février 2012 qui offrira... 
des expos et des ateliers d’arts plastiques, des stages 
de danse, pour se faire plaisir avant de se retrouver 
autour d’un repas, suivi d’un panel de talents chantés, 
dansés....de belles surprises en perspective...

Tous les gains récoltés au cours de cette soirée seront 
entièrement reversés à TUKI Arts.

C’est grâce à nous tous que ce centre deviendra  
une réalité.

Khady de Lumley Woodyear et Anne-Marie Giro

Tuki Arts
valorise les nouveaux 
talents et fait se croiser des 
artistes d’expressions et de 
sensibilités différentes.

304 avenue Thiers 
33100 Bordeaux

06 24 55 25 68 
06 84 81 38 05

tuki-arts@hotmail.fr	

www.tukiarts.fr

Siret 527 632 269 00017-
APE 9499Z

VIVRE À LA GLACIÈRE

Le 14 février 2002, l’ancienne école laissait 
la place à une structure plus ouverte sur le 
quartier. La Cité de l’enfance, qui regroupe 
une crèche, une école maternelle, une école 
élémentaire, ainsi qu’une salle de restauration, 
une bibliothèque et une salle informatique 
communes, accompagne les enfants dans leur 
épanouissement dès leur plus jeune âge et 
jusqu’à leur pré-adolescence de façon à préparer 
le futur citoyen.

La modernité des locaux permet d’accueillir 
les enfants dans les meilleures conditions et 
d’assurer un enseignement le plus adapté et 
motivant possible.

La proximité géographique de l’Amicale Laïque 
de La Glacière est le gage d’une relation 
partenariale privilégiée. De fait, l’école prend 
pleinement part à la vie culturelle du quartier 
en participant au carnaval ou en assistant aux 

événements proposés par l’Amicale qui n’oublie 
jamais d’inviter les classes.

Au delà de ces échanges ponctuels, les enfants 
passent, quotidiennement d’une structure 
à l’autre sans contraintes. Cette continuité 
s’observe par exemple lorsqu’à la fin de la 
journée d’école, les enfants ont la possibilité 
d’être pris en charge par les animateurs 
de l’Amicale Laïque de La Glacière qui leur 
proposent de nombreuses activités sportives 
et culturelles. Réciproquement, les élèves du 
Groupe scolaire peuvent bénéficier, grâce à 
ces relations étroites, d’une salle de danse et 
d’un Dojo, qui élargissent considérablement les 
choix pédagogiques en Éducation Physique et 
Sportive. Pendant le temps scolaire, les élèves 
profitent également de l’expérience d’une équipe 
de lectrices, agréées par l’Éducation Nationale, 
et regroupées dans l’association « Lire et  
faire lire ».

Enfin, les locaux de l’école sont mis à disposition 
de l’Amicale dans le cadre de l’accompagnement 
à la scolarité, des activités culturelles et 
sportives pour tous.

Ce lien protéiforme caractérisé par des 
échanges nombreux et organisés entre les 
différents partenaires de l’École répond à la 
double attente sociétale et individuelle, c’est-à-
dire être au service des habitants du quartier et 
bien au-delà.

Finalement, la Cité de l’enfance et l’Amicale 
Laïque de La Glacière jouent véritablement 
un rôle central dans l’accueil des enfants de 
tous âges tant au niveau éducatif, associatif 
qu’affectif. Chacun de nous doit en être 
conscient.

Mathieu Fanjul et Raphaël Contu,  
directeurs des écoles maternelle et primaire

Au cœur de la cité de l’enfance


